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LLee  HHeezzbboollllaahh  aattttaaqquuee  llaa  ffrroonnttiièèrree  nnoorrdd  
dd’’IIssrraaëëll  ppoouurr  ccoouuvvrriirr  uunnee  tteennttaattiivvee  
dd’’eennllèèvveemmeenntt  ddee  ssoollddaattss  iissrraaéélliieennss  

Mise à jour No. 1 (23 novembre 2005) 

 

 

 

 

 

Des responsables de haut rang du Hezbollah présentent leurs condoléances aux parents des 
terroristes tués dans l’attaque (Al-Manar TV, 23 novembre) 

LLee  ggoouuvveerrnneemmeenntt  lliibbaannaaiiss  eexxhhoorrttee  IIssrraaëëll  àà  mmeettttrree  ffiinn  àà  
ll’’iinncciiddeenntt,,  àà  rreessttaauurreerr  llee  ccaallmmee  eett  àà  rreennddrree  lleess  ccoorrppss  ddeess  
tteerrrroorriisstteess  dduu  HHeezzbboollllaahh    

 Le 22 novembre 2005, Dan Halutz, le chef d’état-major, a annoncé que “suite 

à l’incident, l’Etat d’Israël a reçu, pour la première fois et bien 

qu’indirectement via l’UNIFIL, un appel du gouvernement libanais de 

Fouad Siniora à cesser le feu.” Il a ajouté que “le fait que le gouvernement 

libanais comprenne qu’il est responsable est en soi un changement 

rafraîchissant” (site Internet du bureau du porte-parole de Tsahal, 28 

novembre).  
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 Selon l’Agence France Presse (22 novembre), le Premier ministre libanais a 

contacté le commandant de l’UNIFIL, le Général Alan Pellegrini, et Geir 

Pedersen (le représentant spécial du Secrétaire Général de l’ONU au Liban). 

Ils ont décidé de contacter Israël afin de restaurer le calme, de faire le point sur 

le sort des corps des terroristes du Hezbollah et d’organiser leur transfert au 

Liban. Le 22 novembre, Radio Al-Sharq a annoncé que l’UNIFIL était en 

contact avec Israël au sujet de l’évacuation des corps du champ de bataille. 

 

RRééppoonnssee  dduu  ggoouuvveerrnneemmeenntt  lliibbaannaaiiss  àà  ll’’aattttaaqquuee  dduu  HHeezzbboollllaahh  

 Les porte-parole du gouvernement libanais, même sous le règne de Fouad 

Siniora, se sont retenus de condamner les attaques du Hezbollah. Ils ont 

repris la version mensongère du Hezbollah selon laquelle Israël aurait 

déclenché l’incident. Le Ministre des Affaires étrangères a salué l’action du 

Hezbollah et de hauts responsables du gouvernement ont insisté sur le fait que  

les Fermes de Shebaa (les versants d’Har Dov) dans les hauteurs du Golan 

appartiennent au Liban. 

 Après les défilés du Jour de l’Indépendance, le Premier ministre libanais 

Fouad Siniora a prononcé un discours sur la tombe de Rafiq Hariri. Amené à 

donner  son opinion sur l’escalade le long de la frontière israélo-libanaise, il a 

évité de faire référence à l’attaque du Hezbollah et a préféré condamner les 

“agressions” d’Israël, y compris les incursions aériennes dans le ciel libanais. 

Siniora a réitéré son espoir qu’Israël se retire des Fermes de Shebaa, qui sont, 

selon lui,  “des terres libanaises occupées.” 1 

 Fawzi Salloukh, Ministre libanais chiite des Affaires étrangères et supporter 

du Hezbollah, a accusé Israël de provoquer “escalade” et “agression” afin de 

détourner l’attention du monde de ses difficultés internes. Il a réitéré 
                                                 

1 Le Conseil de Sécurité de l’ONU et la communauté internationale ont rejeté à plusieurs reprises les 
affirmations du Liban et du Hezbollah selon lesquelles les Fermes de Shebaa appartiendraient au Liban. Même 
les Syriens ont rejeté la demande libanaise de reconnaître la zone comme appartenant au Liban. Récemment, le 
Premier ministre syrien a suggéré que le tracé de la frontière à Har Dov soit redessiné une fois Israël retiré des 
hauteurs du Golan (Al-Hayat, 22 novembre 2005). Le Hezbollah recourt à l’argument de la souveraineté libanaise 
sur les Fermes de Shebaa comme excuse pour poursuivre ses attaques contre Israël, en dépit du retrait israélien 
du Liban et de l’application de la Résolution 425 du Conseil de Sécurité de l’ONU. 
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l’argument de la souveraineté libanaise sur les Fermes de Shebaa et a qualifié 

le Hezbollah de “mouvement de libération respectable” luttant pour la 

libération de la “terre occupée.” Le Ministre a ajouté que le Liban était en 

contact avec ses alliés afin de dissuader Israël de poursuivre ses “agressions” 

(Le Ministre libanais des Affaires étrangères sur Radio Nur, la station radio du 

Hezbollah).  

 Le soutien du gouvernement libanais au Hezbollah, alors que l’organisation a 

commis des provocations délibérées au-delà d’Har Dov dans les secteurs 

centre et ouest de la zone frontalière, a, selon nous, été perçu avec satisfaction 

par le Hezbollah. A présent que la Syrie s’est retirée du Liban, ce soutien 

peut être interprété par le Hezbollah comme une légitimité libanaise 

accordée aux attaques sur Har Dov (les Fermes de Shebaa), même si 

celles-ci mènent à une escalade de la violence et à la détérioration de la 

situation. La position du gouvernement libanais pourrait également renforcer 

le refus du Hezbollah de rendre les armes comme l’exige la Résolution 1559 

du Conseil de Sécurité de l’ONU (qui insiste sur le désarmement des milices 

libanaises), qui figure à l’agenda de la communauté internationale. 2 

  
  
IIssrraaëëll  ddiissttrriibbuuee  ddeess  ttrraaccttss  aauu  LLiibbaann    
 

 Dans la nuit du 22 au 23 novembre, l’Armée de l’Air israélienne a largué des 

dizaines de milliers de prospectus au Liban, expliquant aux Libanais que le 

Hezbollah est un instrument aux mains de la Syrie et de l’Iran, deux régimes 

désireux de porter préjudice au Liban. 

 

 

 

                                                 

2 Selon Ibrahim al-Amin, journaliste proche du Hezbollah, l’attaque avait pour objectif de montrer la puissance de 
l’organisation et de prouver d’une part que le Hezbollah ne restera pas les bras croisés en cas d’attaque contre la 
Syrie et de l’autre qu’il n’est pas une milice ou un gang devant être démilitarisé comme l’exige la Résolution 1559 
du Conseil de Sécurité de l’ONU (Radio Al-Sharq, 22 novembre 2005). 
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“La Syrie veut porter préjudice au Liban.” Le tract distribué au 
Liban par les avions de l’Armée de l’Air (Photo : Al-Manar TV, 

23 novembre). 

 

  

 


